
LIVRE DE REMARQUES 
DE CE QUI S'EST PASSÉ EN LA VILLE DE SAINT-BONNET 

DEPUIS QUE JE M'Y SUIS RETIRÉ 

Memor fui àierum antiquorum, meâitatus 

sum in omnibus operihus luis; in Jadis manuunl 

tuarttm medilabar. 
P S . CXL1I, S> 

Après avoir fait mes études à Lyon, pour les humanités; au Puy, 
- pour la philosophie; et à Montpellier, pour la médecine; ayant pris 

mes degrés de bachelier, licencié et docteur en l'Université de Mont
pellier, je me retirai en la maison de mon père, le dernier jour du 
mois de juillet 1620. 

Quatre mois après mon arrivée, le jour de la Conception de la 
Bienheureuse Vierge Marie, huitième du mois de décembre de ladite 
année, je fiançai demoiselle Jane Berthon, fille à honorable André 
Berthon et Blanche Leroux, bourgeois de Saint-Bonnet, en la maison 
dudit Berthon, où il y avoit fort bonne compagnie. Monsieur Boyer, 
prêtre, mon cousin, nous donna à boire avec nom de mariage. 

1621 

Le 4e jour de febvrier de l'année 1621, j'épousai ladite demoiselle 
Jane Berthon, en la chapelle des Pénitents. Messire Claude Roche, 
premier prestre de l'église de Saint-Bonnet, en ce temps-là, nous donna 
la bénédiction nuptiale. Les nopces furent célébrées et couchâmes 
ensemble le dimanche suivant, 7e de febvrier. Le tout se passa avec 
grande réjouissance. Dieu nous fasse la grâce de vivre longtemps 
ensemble en l'observation de ses divers commandements et après jouir 
de la gloire éternelle. 

Huit jours auparavant, M. Tricaud, conseiller au bailliage du Foretz, 
épousa la demoiselle Françoise de Vinolz ; il y avoit fort bonne com
pagnie. 


